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La taille et le goitre, deux maux endemiques
des populations alpines sous le Premier Empire*

Sylvain Sick

Zusammenfassung

Kleinwüchsigkeit und Kropf, zwei endemische Krankheiten in den Alpen
während des Empire

Die «neuen Franzosen», welche während des Konsulates und dem Empire zur
«Nation» geschlagen wurden, stehen im Zentrum dieser Recherche. Bevor die

Männer allerdings zu Soldaten unter Napoleon Bonaparte wurden, mussten sie

verschiedenen Rekrutierungsanforderungen genügen. Diese Selektionen zeigen
anhand der Gesundheitsrapporte Unterschiede zwischen den Departementen
und auch innerhalb kleinerer Gebilde. Im Allgemeinen waren die Männer des

Departements Leman grösser als ihre Nachbarn aus dem Departement Mont-
Blanc, welche häufiger an Kropf litten.
Die Quellen lassen keinen Zweifel, dass die Kleinwüchsigkeit aufgrund eines

verspäteten Wachstums und der Kropf wegen Mangels an Jod und einer
Fehlfunktion der Schilddrüsen zwei wichtige Reformgründe in den Armeen des

Empire waren. In dieser Untersuchung widmen wir uns diesen beiden endemischen

Krankheiten der Bevölkerung dieser Regionen, der Kleinwüchsigkeit und dem

Kropf. Sie standen in einer engen Wechselbeziehung mit der Ernährung, doch

führten weitere Faktoren zu unterschiedlichen Entwicklungen.

Les rapports entre alimentation et sante dans les societes alpines apparaissent
dans toute leur ampleur dans le recensement et les statistiques mis en places avec

la conscription. Ces Operations de selection montrent un retard de croissance

chez les conscrits alpins.
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En nous fondant sur un depouillement exhaustif des archives de F administration
militaire et prefectorale, nous avons mis en evidence des caracteristiques
propres aux populations alpines, avec cependant des differences au sein meme des

departements et arrondissements. Certes, ces sources sont parfois fragmentaires
et lacunaires, leurs contenus peuvent avoir ete perdus ou modifies volontaire-
ment par un eure ou un officier complaisant avec les futurs conscrits, elles n' en

demeurent pas moins les plus fiables et les plus completes pour F etude physio-
logique des populations masculines de cette periode. Leur fiabilite tient au fait

que Fexamen sanitaire auquel sont astreints les conscrits a lieu, des semaines,

parfois des mois avant leur incorporation et leur depart vers leurs affeetations.

Ainsi les hommes des departements du Leman et du Mont-Blanc tres attaches

ä leur noyau familial et aux solidarites locales, n'entreprennent de devenir re-
fraetaires ou deserteurs qu' aux derniers moments. C est pourquoi la plupart des

hommes qui prennent le maquis le fönt entre F examen sanitaire et F incorporation
ou alors desertent en route sur le chemin menant au regiment. Ce constat nous

permet d'affirmer que les conscrits se presentant devant les conseils de recru-
tement sont bien representatifs de leur classe d' äge et qu' il ne s' agit nullement
des seuls hommes trop petits et trop faibles pour s'etre dejä enfuis.

Si, lors de ces examens preliminaires, la taille se revele le facteur de reforme

prineipal, la faiblesse des constitutions est egalement tres frequente. Le phe-

nomene de la malnutrition et les carences alimentaires qu' eile engendre sont ä

F origine de la petitesse des appeles, mais egalement du phenomene endemique
du goitre.1 Ce fait nous a conduit ä articuler nos recherches autour de donnees

statistiques, demographiques et pathologiques, evaluant les liens de ces maux
endemiques avec F alimentation, F eau et F etat sanitaire, tout en analysant leurs

impacts sur la culture, la societe et la conscription. Selon certains voyageurs,
voiei comment la population savoyarde est percue ä F aube du XIXe siecle: «Les

femmes du peuple, car on n' en apereoit pas d' autres en Savoie, et les villageoises
sont tres laides, sans physionomie. Je crois que ce sont les hommes les plus laids

d'Europe avec les Lapons.»2

Cette analyse peu flatteuse de la population ressort aussi de la lecture des

statistiques officielles du Premier Empire. Devenus departements francais, en

1792 pour le Mont-Blanc (Savoie) et en 1798 pour le Leman (Haute-Savoie),
ces regions sont soumises ä la conscription etablie par la loi Jourdan-Delbrel en
1798. Geneve, prefecture du departement du Leman, negocie lors de son annexion

d' etre exemptee de conscription jusqu' ä la reprise de la guerre qui interviendra

en 1803, alors que le reste du Leman leve des contingents des 1798.3
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Longtemps, toutefois, les autarkes militaires se demanderent si cette mauvaise

population, valait la peine que l'on s'evertue ä effectuer des levees dans les

departements alpins, pour finalement recruter un si petit nombre de valides. En

effet, outre un relief propice ä la renitence ou ä la desertion, et une population

trop souvent peu cooperative, etait-il raisonnable de poursuivre une politique de

recrutement face aux veritables cours des miracles qui s'assemblaient devant
les autorites militaires?
A la lecture des rapports des conseils de recrutement, comme ä celle de la

correspondance des prefets, c'est la taille qui apparait comme la principale
cause de reforme en general et pour les regions alpines en particulier. Bien que
les exigences des autorites militaires aient ete tres raisonnables en matiere de

taille, seule une minorite des individus de l'epoque satisfaisaient aux criteres
de recrutement.
La reforme pour defaut de taille est initialement fixee ä 1,59 metres sous le

Consulat. Mais, sous FEmpire, ce minimum est abaisse ä 1,54 metres. Puis les

besoins en effectifs priment, et l'on accepte des recrues d'une taille egale ou
superieure ä 1,53 metres, «sous reserve que le defaut de taille soit compense

par une Constitution vigoureuse et une bonne conformation».4 Lors de Fexamen

sanitaire preliminaire au conseil de revision, voici ce qu'il peut advenir d'un
conscrit:5

- S'il fait moins de 1,49 metres, il est reforme.

- S'il mesure entre 1,49 et 1,55 metres, il est ajourne jusqu'ä l'äge de 20 ans

pour qu'il acheve sa croissance.

- S'il mesure plus de 1,55 metres, il est incorpore.
Bien qu'il existe quelques escroqueries pour echapper ä la conscription en

jouant sur la taille, comme le sommeil en position verticale pour que le corps
se tasse au maximum, ou la corruption ä la toise, en realite, les conscrits de

ces departements profitent simplement de caracteristiques physiologiques
qui leur sont propres pour obtenir legalement leur reforme pour defaut de

taille.6 Les approximations sont nombreuses et parfois induites par la corruption

complice des officiers recruteurs. Comme le note le marechal de Saint-

Arnaud, les difficultes sont nombreuses: «Quelques chefs lieux de canton ne

sont pas encore pourvus de mesures etalonnees, et la verification de la taille
des jeunes gens ne se fait dans ces localites qu'avec une mesure que le prefet
fait transporter».7
Ces dispenses pour defaut de taille prononcees lors des seances des conseils

de recrutement, representent 68 pour cent des reformes prononcees dans le
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departement du Mont-Blanc,8 mais seulement 58 pour cent des reformes dans

le departement du Leman.9

On peut en conclure que les hommes du Leman ont en general une stature plus

grande que celle de leurs voisins. Ce que confirment d'autres sources
statistiques. Dans le departement du Mont-Blanc, plus du quart (28 pour cent) des

conscrits sont trop petits pour integrer les rangs de la Grande-Armee (tab. 1);

alors que dans celui du Leman, seuls 13 pour cent des conscrits d'une classe

ne presentent pas la taille minimale. Ce departement obtient des resultats plus
conformes ä la moyenne nationale de 11 pour cent que celui du Mont-Blanc. La

Proportion de reformes pour defaut de taille y est donc plus que double.10

Toutefois, si l'on reduit Fechelle de l'analyse au niveau de Farrondissement,
Fetat sanitaire des conscrits varie en fonction de Fespace geographique,
notamment entre les ressortissants des vallees et ceux des pre-alpes.11 Le prefet
Verneilh confirme ces disparites regionales: «Ici [departement du Mont-Blanc]
les hommes ont une taille elevee, une Constitution vigoureuse et forte; tandis

que sur d'autres points, ils sont petits, faibles ou languissants.»12

Les hommes les plus petits du departement du Mont-Blanc sont, pour la plupart,

originaires de Farrondissement de la Maurienne, puis de celui de la Tarentaise,
alors que les conscrits les plus grands proviennent regulierement de Farrondissement

d'Annecy De maniere plus generale, les hommes les plus grands et les

mieux constitues, proviennent des arrondissements les plus urbanises, et les

moins enclaves, lä oü le commerce, l'alimentation et Fhygiene se combinent

pour ameliorer Fetat sanitaire des populations. Aussi les regimes alimentaires

different-ils selon les arrondissements. Si nous considerons l'alimentation dans

les Alpes, voici ce qu'indiquent les sources.13

Sous l'Empire, la famine n'existe plus, mais la disette guette de nombreuses

vallees. Si les villes comme Annecy, Geneve et Chambery apparaissent plus
ä Fabri des crises de subsistances, celles-ci connaitront quelques recurrences
dans le monde rural au cours de la premiere moitie du XIXe siecle. Les peurs
ancestrales alimentent encore les apprehensions de Fopinion, mais de maniere

non uniforme selon que l'on considere villes ou campagnes du Leman et du
Mont-Blanc. Mais, il n'en demeure pas moins que l'alimentation reste pauvre
et souvent peu abondante.

Le froment est une denree rare, reservee au commerce et absente des milieux
populaires, qui consomment plutot du sarrasin, du seigle, de Forge et de Favoine.

Dans les regions de montagne, les laitages et les fromages tiennent un röle plus

important, mais non exclusif. On n'y cuit le pain que deux ä trois fois Fan et
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Tab. 1: Proportion de conscrits reformes pour defaut de taille dans le departement
du Mont-Blanc, de 1807 ä 1814 (enpour-cent)*

Classe 1807 ä 1814 Chambery Annecy Moutiers Saint-Jean Mont-Blanc

Proportion par rapport 26,6 21,9 28,2 35,6 27,8
ä la classe d'äge

Proportion par rapport ä 72,4 61,2 60,6 70,1 67,9
1'ensemble des reformes

* Comptes numeriques et sommaires des conscrits figurants sur les tableaux generaux des differentes
classes, annexes aux proces verbaux de clöture des seances ordinaires des Operations du conseil de

recrutement. Les sources fragmentaires et lacunaires correspondant au departement du Leman, ne

permettent pas l'elaboration d'une Synthese comparable pour ce departement.

Source: ADS, L-1207, 1208, 1209, 1210, 1211, 1212, 1213 et 1214.

l'on conserve precieusement cette brique grisätre que l'on doit fendre ä la hache

avant de la cuire dans l'eau ou le lait. Les bouillies ainsi obtenues, constituent
l'essentiel de l'alimentation des regions alpines, bien que le mais et la pomme
de terre se propagent mais plus particulierement dans le regime alimentaire
des citadins, autour de Chambery, d'Annecy ou de Geneve, qui sont autant de

plaques tournantes du commerce regional. C'est egalement en ville que l'on
observe une plus forte alimentation carnee. Sous l'Empire la population rurale
de Savoie ne consomme que 5 kg de viande par an, soit trois fois moins que la

moyenne nationale.

Enfin les legumes secs, les choux et les raves sont abondamment presents dans

l'alimentation, mais ils sont souvent d'une qualite mediocre, alors que les fruits
et les poissons sont des denrees qui restent locales et secondaires.

Parallelement, il est d'usage de reserver les produits de qualite pour Fexpor-
tation extra-regionale, ce qui contribue, avec les problemes de conservation et

d'hygiene, ä accentuer les carences alimentaires locales. De maniere generale,
la quantite ne parvient pas ä compenser la qualite insuffisante des produits.
Toutefois, les habitants ne se nourrissent pas tous de la meme maniere; dans

certains arrondissements, la nourriture est moins diversifiee et sa qualite tres

fortement sujette aux variations climatiques. Dans les villes, au contraire, les

couches sociales elevees fönt bonne chere et le ravitaillement des couches po-
pulaires est mieux assure dans les temps de penurie. II faut noter, toutefois, que
certaines montagnes conservent une esperance de vie plus haute que celle des
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CONFEDERATION HELVETIQUE
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Fig. 1: Taille moyenne des conscrits du departement du Mont-Blanc par arrondissements

(1806—1812). Taille moyenne du departement: 158 centimetres.

villes et des campagnes durant la plus grande partie du XIXe siecle. Mais taute

comparaison de cet ordre entre les deux departements du Leman et du Mont-
Blanc est rendue malaisee par le fait que Geneve et la campagne qui en depend
detiennent alors Fune des plus hautes esperances de vie de FEurope.
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Tab. 2: Taille moyenne des conscrits du departement du Mont-Blanc
selon les arrondissements (1806—1812)

Arrondissement Taille moyenne (en cm)

Chambery 159,1

Annecy 159,9

Tarentaise 157,5

Maurienne 155,7

Mont-Blanc 158,2

Source: ADS, L-1180, 1181, 1182, 1183, 1185, 1187, 1189, etats recapitulatifs places en annexes des

listes generales des conscrits.

Ces contrastes entrainent des disparites de croissance et de Constitution, per-
ceptibles ä la fois dans l'exercice de certaines professions, mais plus encore

lorsque 1'ensemble des populations masculines des deux departements sont
toisees et examinees par les officiers recruteurs et ceci de l'instauration de la

conscription avec la loi Jourdan-Delbrel en 1798 ä la seconde abdication en
1815.14 Les differences de constitutions se retrouvent dans les professions et

lors des conseils de recrutement.

Tout le monde a l'image du robuste montagnard, mais les hommes des

departements du Leman et du Mont-Blanc sont peu nombreux ä correspondre ä

ce cliche; ils correspondent bien davantage ä une autre representation legen-
daire: les ramoneurs freies et chetifs.
Ces donnees montrent que le departement du Mont-Blanc peut, si l'on considere

la taille moyenne des conscrits par arrondissement, se diviser en deux (fig. 1

et tab. 2). La taille moyenne des conscrits des arrondissements de Moutiers
(Tarentaise) et de Saint-Jean de Maurienne est inferieure ä la taille moyenne
du departement (1,58 metres), alors que celle des hommes du bassin annecien

et de Chambery est superieure.
Les arrondissements les plus urbanises et les plus riches sont bien ceux qui
presentent le meilleur etat sanitaire ainsi que les conscrits les plus grands. Le

departement du Mont-Blanc souffre d'un deficit relatif en hommes de taille
süffisante, ce qui provoque des deficits dans les contingents d'armes necessitant

des individus de grande taille, comme la cavalerie de la Garde-Imperiale.15
II y a donc une concentration de Savoyards dans l'infanterie legere oü les
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Tab. 3: Taille moyenne des conscrits du departement du Leman

par arrondissements (an XIII*—1808)

Arrondissement Taille moyenne (m)

Geneve 1,642

Thonon 1,611

Bonneville 1,613

Leman 1,622

* L'an XIII correspond aux annees 1804—1805.

Source: AEG, Archives privees de W. Zurbuchen, 153-5-6.

hommes de petite taille sont majoritairement employes.16 Ce que confirme
le prefet Maissemy:17 «Lespece est en general si petite en taille parmi les

hommes valides que c'est avec la plus grande difficulte qu'on a pu completer
en l'an XIII et en l'an XIV le nombre de sujets appeles pour le recrutement
de la cavalerie. [...] D'un autre cöte, lorsqu'on a choisi pour la cavalerie, et

autres armes qui exigent une taille plus elevee, il ne reste plus pour Finfanterie

que des hommes presque tous au-dessous de 5 pieds (1,624 metres), ce qui
depare infiniment le contingent destine ä cette arme.
Ces considerations sembleraient devoir determiner ä ne designer aucun sujet
dans le departement du Mont-Blanc pour la cavalerie, et ä en affecter entierement

le contingent ä Finfanterie legere».
Selon les cantons et les annees, les difficultes des officiers recruteurs sont telles

que lorsqu'il faut reconstituer la Grande-Armee decimee en Russie ä la fin de

1812, Fun d'eux precise que «les conscrits de Conflans, Modane et Aiguebelle
constituent une armee de nains mesurant en moyenne 1,44 m».18

L ampleur de ce phenomene est moindre dans le departement du Leman, meme

s'il n'en est pas absent. Les vallees y sont souvent moins encaissees et de ce

fait plus ouvertes au commerce et aux progres qui accompagnent la diversite
alimentaire. Les conscrits du departement du Leman presentent en moyenne
une meilleure Constitution que celle de leurs homologues du departement du

Mont-Blanc.
II ressort du tableau ci-dessus que la taille moyenne des conscrits du
departement Leman est de 1,62 metres, soit 4 centimetres de plus en moyenne que
ceux du departement voisin du Mont-Blanc (1,58 metres) (tab. 3).
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Fig. 2: Taille moyenne des conscrits du departement du Leman par arrondissements
(an XIII—1808). Taille moyenne du departement du Leman: 162 centimetres.

Pour Geneve, comme pour Annecy, les arrondissements les plus urbanises et

les plus riches presentent non seulement les conscrits avec le meilleur etat

sanitaire, mais egalement les plus grands. Ce constat decoule directement du

bon etat de sante general de la population lui-meme en etroite interaction avec
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la position de ces villes sur des noeuds de communication au coeur de regions
bien plus desenclavees que les vallees alpines.
Cela nous conduit ä evoquer un phenomene induit: la baisse de la taille moyenne
des hommes des deux departements sous FEmpire. Cette diminution reguliere de

la stature des conscrits alpins de 1804 ä 1810 est etroitement liee ä Fanticipation
de l'epoque ordinaire de la levee.19 Avec les revers militaire de Napoleon, les

besoins en hommes pour combler les pertes et les desertions, se fönt de plus en

plus pressants. Mais les classes d'äge legales etant dejä enrölees ou epuisees,

il ne demeure qu'une possibilite: Pappel anticipe des classes ä venir. Lurgence
de la Situation impose de donner la priorite au nombre d'effectifs et les soldats

sont appeles par decret en avance sur l'äge legal, et de ce fait avant le terme
de leur croissance. Nombreux sont alors les conscrits reformes pour defaut de

taille du fait de Fanticipation des levees.20 Selon les contemporains, la taille
des conscrits est donc un indice revelateur d'un retard de croissance parmi les

populations des contrees alpines des departements du Leman et du Mont-Blanc.21

«Le departement du Mont-Blanc presente ä chaque levee de conscription un
nombre assez considerable de reformes. II peut etre evalue communement au

tiers de la population conscriptive, lorsque la levee a lieu de 18 ä 19 ans, et au

quart, lorsque la levee a lieu de 20 ä 21 ans. Cette difference provient de ce que
le developpement de la taille et de la Constitution physique ne s'opere dans ce

departement, parmi la plupart des habitants de la campagne, que lorsqu'ils ont
atteint leur vingtieme annee.»22

Dans le Mont-Blanc, mais aussi dans le Chablais et le Faucigny, les hommes,

n'atteignant leur Constitution d'adulte que tardivement, sont logiquement
reformes lors des levees anticipees, car les conseils de recrutement examinent des

adolescents n'ayant pas acheve leur croissance. Les appels anticipes des levees

imperiales, rencontrent proportionnellement des hommes de plus en plus jeunes
et de plus en plus immatures. Voici ce qu'en dit le prefet Verneilh:23 «L'epoque
de la puberte dans les deux sexes, varie en raison des differences du climat, du

genre de vie et des constitutions.

Elle se manifeste plutöt et plus facilement dans les terrains secs et chauds, que
dans les sites brumeux, et que dans les plaines situees ä l'Ouest ou baignees par
des marais; presque toujours dans ces derniers endroits, eile est precedee par un
etat de faiblesse et de langueur.
La difference de lenteur ou de vitesse que l'on remarque dans le developpement
de cette crise de la nature, se gradue assez en raison de celle qui s'observe dans

la Vegetation des memes localites.
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[...] l'äge ordinaire de la puberte, dans le departement du Mont-Blanc, est:

pour les hommes ä quinze ans et plus souvent de quinze ä seize; pour les

femmes, ä quatorze ans, et plus souvent de quatorze ä quinze.»
Ils n'atteignent leur taille adulte que plus tard, lorsqu'ils ont dejä en poche
leur certificat de reforme pour defaut de taille. Face ä ces disparites geogra-
phiques, nombreux sont les prefets et officiers qui reclament une adaptation,
afin d'eviter de reformer definitivement des hommes qui une ou deux annees

plus tard feraient d'excellents soldats.24 «La reforme pour defaut de taille,
dans ce departement oü la croissance de la population, surtout de celle des

montagne, est generalement retardee offroit sur les classes 1807, 1808, 1809,

1810, classes dont les appels avoient ete faits ä des epoques prematurees,
offroient dis-je, un nombre considerable de ces reformes et il etoit de toute

justice d'assimiler, pour concourir ä la formation de la nouvelle levee, ceux
d'entre eux qui ont depuis atteint la taille necessaire [...] d'apres les rens-

eignements que j'ai, les 4/56me de ces individus sont aujourd'hui dans le cas

d'etre admis ä servir [...] on ne peut appeler des reformes qu'apres que Fun
et l'autre depöt auront ete epuise [...] j'appel sur cela toute votre attention,
ce departement est dans une Situation vraiment particuliere».25
De meme, le 2 avril 1813, le prefet du Leman ecrit aux sous-prefets, que: «Le
defaut de taille est une chose fächeuse, pour ce departement oü la croissance

de la population est ordinairement retardee [...] les Operations ordinaires et

extraordinaires de ces classes ont toutes eu lieu ä une epoque prematuree et ä

laquelle le conscrit n'avoit pas encore atteint, ä beaucoup pres ses 20 ans; il
eu ete de toute justice de les mettre aujourd'hui que presque tous ont acquis
la taille necessaire au rang des autres conscrits du depöt.»26

Ce retard biologique est du, selon les autorites, ä la Constitution insalubre
des habitations rurales, au travail precoce des enfants, ainsi qu'ä l'absorption
des aliments les plus grossiers.27 Ce sont lä autant de facteurs influant sur
la croissance des populations de ces regions et leur Constitution en general,

comme le constate alors le prefet Verneilh. Notons toutefois que les propos du

prefet du Mont-Blanc ne sont pas denues de quelques prejuges qui refletent

son epoque et l'opinion des elites dont il fait partie. C'est pourquoi il tend ä

caricaturer la Situation de la montagne et de ses vallees qu'il frequente peu

par rapport aux plaines et aux villes. Neanmoins son temoignage demeure

precieux par la vision qu'il nous donne des campagnes et des montagnes
en tant que representant de Fadministration. «On remarque en general une
difference considerable entre la Constitution physique du cultivateur de la
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plaine, surtout dans le voisinage des villes et des grandes routes, et celle du

cultivateur des montagnes.
Tandis que celui-ci est ordinairement robuste, joyeux, et dans une certaine

aisance, le premier est trop souvent faible, triste et pauvre.
Sa demeure chetive et mal propre, et sa tenue negligee annoncent assez Findi-

gence qui le presse [...] il arrive ä la caducite avant d' avoir atteint la vieillesse:

ce n'est pas qu'il ne soit laborieux; souvent il Fest au-delä de ses forces; mais

ce n'est plus par goüt qu'il travaille, c'est par necessite.

Pour bien juger la difference qui regne entre ces deux classes de cultivateurs, il
faut se transporter dans leurs temples au jour de solennite: dans F un, on remar-

quera dans les vetements des personnes des deux sexes une certaine elegance,
tandis qu' on ne verra dans F autre que F effort impuissant de la proprete. [... ]

Quelle cause assigner ä cet etrange et affligeant contraste? Sans doute, eile est

en partie, d'un cote, dans les moeurs de la vie pastorale; et de l'autre, dans les

vices, qui pullulent autour des villes.»28

Dans ses Etudes sur les Savoyards, Jules Carret montre qu'il faudra pres de

70 ans aux hommes de Savoie pour combler leur deficit de taille par rapport
aux conscrits genevois de F Empire.29 Lauteur donne comme explication de

cette croissance, qu'il estime rapide, Famelioration du genre de vie et des

progres effectues en mauere d'hygiene, principalement concernant Fhabitat et

l'alimentation.30 Le desenclavement des vallees, est une composante majeure
de Fevolution sanitaire des populations alpines.31

II est desormais etabli que F hygiene et F alimentation des conscrits du Leman,
etaient bien superieures ä Celles de ceux du Mont-Blanc. Dans les deux

departements, les arrondissements les plus riches et les plus urbanises presentent
les meilleurs etats sanitaires ainsi que les conscrits de plus grande taille. Ces

arrondissements s' opposent ä ceux oü F alimentation et le climat se conjuguent
et retardent la croissance des individus.
Comme il ressort des travaux de Richard Steckel, c'est Fenvironnement qui
determinerait les differences de taille entre les populations.32 Toute carence entre

la conception et Fadolescence, qu'il s'agisse d'une mauvaise prise en charge

pränatale ou d' une malnutrition, peut empecher un individu de tirer le maximum
de son potentiel. Les premiers instants de la vie sont ainsi determinants. Les

recherches de cet auteur ont demontre que la maladie et la malnutrition dans la

petite enfance - autrement dit les facteurs qui limitent la taille d' une personne

- augmentent egalement les chances que celle-ci contracte plus tard une maladie

cardiaque et d' autres affections qui reduisent la longevite. La taille s' avere donc
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un bon indicateur pour les chercheurs, et notamment pour les economistes, qui
cherchent ä mesurer comment un pays s'occupe de ses citoyens durant leur
croissance. Par le biais de statistiques actuelles,33 plus aisees ä recueillir et ä

exploiter que pour la periode du Premier Empire, nous sommes desormais en

mesure d'evaluer comment une societe prepare ses enfants pour la vie.

L'etude de l'evolution de la taille humaine, l'auxologie, a permis ä John

Komlos,34 Fun des plus eminents specialistes de cette discipline, de montrer

qu'effectivement les hommes les plus grands se trouvent dans les pays riches.

Toutefois, il existe aussi des constats contraires. Ainsi, les Tcheques sont

aujourd'hui plus grands que les Americains, alors que le revenu par personne
est deux fois moindre en Republique tcheque qu'aux Etats-Unis. Ces diffe-

rences, selon John Komlos, resulteraient probablement du regime alimentaire

desequilibre des Americains et d'un Systeme de sante moins equitable que celui
des Europeens.35 Depuis plusieurs annees, cet auteur et d'autres chercheurs

tentent de comprendre les fluctuations de la taille chez les etres humains.

Leurs premieres conclusions demontrent que les bonnes conditions de vie sont

intimement liees ä la tendance haussiere de la stature des individus, et que le

phenomene de decroissance anthropomorphique qui s'observe aux Etats-Unis
serait du ä un accroissement des inegalites sociales et de la pauvrete dans les

dernieres decennies. Ces observations recoupent Celles effectuees sous l'Empire
dans les departements du Leman et du Mont-Blanc. Les travaux recents de la

biodemographie corroborent, scientifiquement, les disparites observees lors de

notre etude entre la taille du Leman et celle du Mont-Blanc, mais egalement les

contrastes releves entre villes et campagnes, plaines et vallees.

Si l'insuffisance de taille est proportionnellement la plus importante cause de

reforme dans ces deux departements, eile n'est pas la seule liee ä l'environnement,

un mal endemique est frequent dans les Alpes. II s'agit lä de la seconde cause la

plus importante de reforme dans les departements alpins: le goitre.36

A la lecture des sources, cette difformite effectue des ravages parmi les conscrits.

Cependant, cette affection caracteristique des milieux montueux ne concerne

pas l'ensemble des populations, mais certaines zones de certains cantons.37 Ce

sont ainsi pour les deux departements, 20 pour cent de l'ensemble des conscrits

de la periode imperiale qui sont ecartes comme goitreux ou cretins:38 «Le

vice est dans la nature des choses, il y a ici quantite de goitreux et de cretins,
hommes imbeciles et difformes [...] il est des communes oü la population est

tellement viciee que sur 20 ä 30 conscrits on n'y peu trouver un seul homme

propre au Service.»39 Comme pour la taille des disparites sont observables au

Sick: La taille et le goitre 127



niveau des arrondissements. Voici le temoignage du prefet du Mont-Blanc:40

«La population du Mont-Blanc est entachee sur divers points, de goitre, et meme

quelques fois de cretinisme.

La maladie du goitre est tres rare dans les arrondissements de Chambery et

Annecy, surtout dans le dernier; eile est beaucoup moins commune dans la
Tarentaise que dans la Maurienne.

Cette derniere contree est en outre affligee dans quelques endroits de vices

scrofuleux, qui fönt languir les individus et rapetissent l'espece. Lorsqu'on a

passe l'Isere, en allant dans la Maurienne, on ne tarde point ä trouver quantite
de goitreux. Les nombreuses familles atteintes de ces maladies languissent dans

la misere.»

Les hommes atteints de goitre, peuvent l'etre dans differentes proportions, allant
de l'affection benigne au cretinisme. Les goitreux devenus cretins aupremier
degre, respirent et parlent difficilement.41

Plusieurs types d'anomalie peuvent favoriser l'apparition d'un goitre. Mais si

les causes sont nombreuses, les manifestations ne le sont pas moins. Dans le

cas des populations que nous etudions, l'origine la plus frequente est un deficit
en iode, constituant obligatoire des hormones thyroidiennes, qui entraine un

goitre par carence iodee. L'iode est une substance essentielle ä la croissance

et au developpement, mais cette molecule halogene, ne peut etre stockee en

grande quantite par l'organisme humain, d'oü la necessite d'un apport regulier
et modere, car carences et exces engendrent des effets tout aussi pernicieux.
Cette pathologie endemique dans les Alpes est ä l'origine du fameux cretin
des Alpes,42 car l'hormone thyroidienne, alors dereglee, participe au

developpement nerveux et neurologique, mais aussi aux structures du collagene,
autrement dit au developpement osseux et enfin contribue egalement ä la

maturation sexuelle et ä la fecondite.43 C'est particulierement en Maurienne

que les prefets relevent la presence de cette pathologie: «Le spectacle le plus

affligeant pour l'humanite; le goitre, le cretinisme y sont presque inherents ä

l'existence; il est des vallees qui n'offrent en entier que des hommes inaptes,
mal constitues, goitreux, imbeciles, et prives des premieres facultes. [...] Le
vice est dans la nature des choses, il y a ici quantite de goitreux et de cretins,
hommes imbeciles et difformes.»44

Les propos des fonctionnaires imperiaux sont toutefois ä moderer, ainsi qu'il
ressort de nos propres investigations. Les prefets avaient tout interet ä am-

plifier les phenomenes tels que celui du goitre, afin de justifier aupres de leurs

superieurs les difficultes et retards accumules lors des levees (tab. 4 et 5).
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Tab. 4: Conscrits reformes pour goitre dans le departement du Mont-Blanc

Classes, an XI-XII-1806-1810 (total des conscrits) 538

Nombre moyen de reformes par levee 135

Proportion de goitreux parmi les reformes (%) 8,8

Proportion de goitreux dans l'effectif total de classe du departement (%) 4,5

Source: ADS, L-1298, 1299 et 1300, Registres des conscrits reformes par le conseil de recrutement
du Mont-Blanc.

Tab. 5: Repartition des conscrits goitreux dans le departement du Mont-Blanc
dans les dijferents arrondissements*

Classes, an XI-XII-1806-1810 Chambery Annecy Moütiers Saint-Jean

Nombre de conscrits dans ces quatre 79 21 223 215
levees

Nombre de conscrits reformes pour 20 5 56 54
goitre

Proportion de conscrits goitreux dans 12,9 3,9 41,6 41,7
l'effectif total de classe du departement

(%)

* Ces donnees ont ete obtenues en comparant, pour chaque arrondissement, le nombre de conscrits
reformes pour goitre lors d'un appel de classe, ä l'effectif total des hommes appeles pour cette meme
classe d'äge.

Source: ADS, L-1298, 1299 et 1300, Registres des conscrits reformes par le conseil de recrutement
du Mont-Blanc.

La repartition geographique des conscrits goitreux est proportionnellement
equivalente en Maurienne et en Tarentaise. Cependant Farrondissement de

Chambery, mais plus encore celui d'Annecy, montrent des proportions bien
inferieures (fig. 3).45

La Maurienne et la Tarentaise, ä elles seules, fournissent la majorite des

conscrits du departement reformes comme goitreux.46 L'analyse geographique
etablit que, s'il demeure quelques cas de goitre aux alentours de Chambery,
cette affection est insignifiante dans le bassin annecien. Dans le departement
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Fig. 3: Repartition par arrondissements des conscrits goitreux dans le departement
du Mont-Blanc.

voisin du Leman, le goitre endemique est localise surtout dans les cantons alpins.
Mais il s'y manifeste dans des proportions moindres. Le recensement de ces

regions dites goitrigenes montre une absence de diversite compensatoire dans

l'alimentation que les echanges commerciaux ne suffisent pas ä compenser. Dans
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les regions goitrigenes, l'eau ne comporte pas la quantite d'iode necessaire au
fonctionnement de la glande thyroide, ce qui engendre un hyperfonctionnement
de Fhypophyse qui se manifeste par un gonflement du corps thyroidien. Cette

affection ne predispose guere au Service arme, car un goitre interne adherant ä

la trachee artere peut atteindre jusqu'au volume d'une pomme et nuit de ce fait
ä la respiration.47 Ces symptömes rendent difficiles le port de Funiforme et de

la cravate militaire mais surtout les longues marches qui rythment le quotidien
de la Grande-Armee.48 Selon le prefet Verneilh, voici quelle est l'origine de

cette affection:49 «[...] Quelques auteurs attribuent ces vices de la population
ä la crudite des eaux provenant des glaciers [...] le principe de ces maladies

[tient] principalement ä la profondeur ou au resserrement des vallees, ä l'air
epais et humide qu'on respire et ä Fabsence plus ou moins prolongee des rayons
vivifiants du soleil. [...] La mauvaise qualite des eaux que boivent les habitants,
la mauvaise nourriture ainsi que l'exhalaison des marais peuvent ajouter ä la

malignite de ces principes.»
En parallele du goitre, le mythique cretin des Alpes peut legitimement etre lie
aux dereglements de la thyroide. Ces pathologies entrainent certaines degene-

rescences neurologiques et/ou un non-developpement de ces dernieres, d'oü le

manque de certaines facultes motrices ou intellectuelles. Voici comment des

caracteristiques geophysiques et minerales peuvent donner naissance ä des

images qui perdurent longtemps. Tous les goitreux ne sont pas, heureusement,
atteints de cretinisme, mais Finverse est vrai. Le cretinisme est la manifestation
la plus douloureuse et la plus frappante de la deficience thyroidienne associee au

goitre. Ces simples d'esprit et fous representent un nombre certain de reformes

tout au long de FEmpire. Parmi ceux-ci, voici ce qui est dit de Pierre-Emmanuel

Planquain, du Simplon: «Cet individu, ä en juger par sa mise, a l'air d'etre des

plus malheureux. II est un cretin de premiere classe, il inspire la compassion et

aurait besoin d'etre reconduit chez lui avec les egards dus aux affliges.»50
Dans les departements objets de notre etude, un officier de sante juge Jean

Claude Rey, du canton de Sallanches, «atteint d'un degre süffisant de cre-
tinage pour etre incapable de Service militaire».51 De meme, Jean-Francois

Ferrand, de Bernex, est reconnu comme «imbecile de naissance»,52 et Pierre

Pery, de Scionzier, est visite pour l'infirmite «d'etre un peu imbecile».53 Si

certains conscrits sont reformes comme imbeciles, d'autres le sont pour le

motif de demence. La distinction n'est pas toujours claire pour les autorites
de l'epoque, mais il apparait au fil des rapports que les fous ont une attitude

encore moins previsible et contrölable que les simples d'esprit. Ainsi, Rolland
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Mollet, de Thoiry, obtient un certificat pour un «etat de demence qui tend ä

l'imbecillite» (paroles et gestes incoherents).54 II en est de meme pour Joseph

Livron, de Collonges, qui souffre de pyrexie, ce qui correspond ä des fievres

intermittentes, doublees de nevroses et de langueurs.55 Quant ä Pierre-Jacques
Nicolin atteint de «recente demence», il presente d'habitude «seulement un

Conclusion

Geneve et la Savoie, mais surtout les villes et les campagnes presentent sous

1'Empire des caracteristiques sanitaires propres. La petitesse des recrues
«alpines» provient d'un retard de croissance, caracteristique des departements
alpins. Cette maturite tardive resulte de facteurs aussi divers que la topogra-
phie, le climat, l'hygiene, le travail sans oublier l'accessibilite aux echanges
commerciaux des regions considerees. Tous ces facteurs sont interdependants
les uns des autres et forment un tout, qui engendre des pathologies en etroite
interaction.
Les affections de la glande thyroide, ä l'origine du goitre, sont presentes en d'im-
portantes proportions dans les Alpes, mais pas exclusivement. On les retrouve,
comme le montre Andre Palluel Guillard dans son ouvrage: Goitreux et cretins
des Alpes [...] et d'ailleurs partout dans le monde.57 Toutefois le cretin reste une

image propre aux Alpes et les officiers recruteurs de l'Empire ont maintes fois

pu eprouver ä leurs depends la validite de cette legende. Mais plus encore que
le goitre, c'est la petitesse des populations alpines ä l'aube du XIXe siecle qui
se confirme au travers de cette etude. Bien malaisee fut la täche des militaires,
affectes ä ces regions et senses reunir en quantite et en qualite, les soldats requis

pour la Grande-Armee.
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